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S AR Lettres Patentes du Roy données 4 Arras 'onzieme jour du mois

de May, I'An de Grace mil fix cent foixante & treize, Signées LOUIS:
Et plus bas, Parle Roy , CoLBeRrT; Scellées du grand Sceau de cirejaunc;;
Verifies & chi[’crécs en Parlement le 15. Avril 1678. Confirmées par
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déclare éfdites Lettres: Sadite Majefté voulant qu’a I'Extraic d’icelles mis au commens
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